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“LE MADAWASKA ” de trois cents jeunes gens, espoir de 
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•*• EDMUNDSTON, N. B. latsLIesainte. Pliissept les nobles en

couragetuents dét’qiateur et"ce pre- 
* Payable strictement d’avance uiier geste de notre gente écolière 

ETRANGER être les pi dunces’ d’une «nuée fé­
conde pour la dévotion à Jésus Hus-
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L ouverture des classes cette an­
née est encore signalée par quelques 
changements dans fe corps ensei- 
Snant. Les Fr. Oscar G. S. G., «t 
béopold, C. S. C, gradués de l’éco­
le d’enseignement secondaire 
derne de l'Université Laval ensei­
gnant à la section scientifique. Ils 
sont chargés de la physique et <f 
mathématiques an cours académi­
que.

*- Si-“Ricn n’e t si bon” chanson 
nouTellc do E. Mervillê. , 4
< Зо* La Remette, chanson du temps
Md-is-

Ad Georgette valse, шогсгаів-brtt- 
lant pour-le piano.

5o Pourquoi je l’aime, romance 
sentimentale.
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6o A Saint-Malt», èhfpur à 4 voix 
égales. . ffipr*

76 Albert valÿiggétite valse pour
le piano.

Le R P. Jos Label le, C. S. C. at- f; -Ho Si vous croyez avoir і êvj^^T 
taché au cours de littérature latine ,'traifc 6$ “Si j’e'tais Roi”. y 
dt*puis 1937 doit traverser la fron- Un numéro, 5 sous, par la poste, 
tibre comme aumônier du 69o i é<*i ^ sous- Abonnement, un an, Cana- 
ment canadien français. Espérons
qit il nous reviendra sain, et sauf, lontiéal.- ■ ‘ F - -
avec l'auréole du dévouement ajou- ’ CataW**,A de primes 'Tnvjyé 
a celui de sa science. glatis..":'
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Université du.КІШ LOCALES Collège St-Joseph
e of the

Déjà deux semaines d‘émulées de- 
puis notre retour à ГЛІИІ.І Mater. 
Quoi bonheur intime de revoir 
üé és et bons professeurs Comine 
par le passé, Vitccneil est chai 
tout à fait paternel. Dans leur re­
gard’serein, leurs figures souriantes 
se manifeste la joie qu'ils éprouvent 
de revoir leurs enfants 

Ee cœur encore p'ein des émotions 
ressenties au moment du départ du 
toit paternel, qu’il fait bon de re­
trouver dans ceux qui ont reçu la 
mission de nous diriger, de nous for 
mer à la vertu et aux connaissances 
humaines de véritables pères, de- 
âmes nobles et généreuses qui se dé 
pensent sans compter, qui s’oublient 
pour se donner entièrement à nous. 
La vue constante de ces sacrifices 
réels et vivants, nous stimule au 
bien, nous ouvre de nouveaux hori- 

cœur

La saison de chasse est 
céc depuis quelques jours et déjà 
nos nemrodes achètent leurs per­
mis de chasse et.... les bêtes des 
des bois ne sont plus en sûreté.

coin men
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, cChanteclerc chantait ut le soleil se 
faisait un devoir d«* se lever. Hélas, 
Chanteclerc ne chante plus, et le 
soleil se lève quand même. Pauvre 
Chaiteclerc.
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V .Briilanteg victoire^lti nofld
i'hm$ eîwy||ni.pagné_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Pétrograd annonce unejfietoiré éclSi fcfl^CTES N6u VEAI
tante. Berlin admét la défaite y --------- :—^

et des pertesconsiderablça ЛЙ -
•y"V babillé0'4? ?U*.?oas offrons^ au; putiic qui aime à être bien

Mremtï !e8„aaUles preS^vis6'"' *

^oustjay:e2n,;r°US Une fois et vo,,s №rtz un ‘-'bent assuré pour

^-sebmiez leSilleur ' -
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GArant.
M. e t Mdc Jos A. Gagné et Melle 

Délia qui passent 1 été à la Ri vicie 
Bleue sont venus passer le diman­
che et une partie de la semaine à 
Edmundston.
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Los pluits d'automne que nous 
avons d une façon presque incessan 
te depuis assez longtemp mettent 
les récoltes en danger. Plusieurs cul­
tivateurs craignent de ne pouvoir 
réussir a engranger leurs récoltes. 
Le temps semblaient pourtant as­
sez durs sans cila

x -*;

i#*: j
LondKfe, 27.—En deux jours fsrvœ. générale dont on p 

les Français et les Anglais риб lotigtemps. . -« 
ont obtenu des résultats pins -^ii^iqu’il en soit, 
considérables que durant les tôViesses opérations 
douze mois qui se sont écoulés cêes samedi matin dans la ré- 
depuis la bataille de la Marne gion d’Arras et en Champa­

gne, se continuent et dans cet­
te dernière région, lé| Fran- 

viron 30 canons, sans comptei jçais gagnent encore du fer­
les mitrailleuses et une brèche» 
formidable pratiquée dims les 
lignes allemandes, il semble 
que le mouvement d’offensive 
si longtemps attendu des Al­
liés est apparemment en vo)x 
d’exécution.

zona, nous aide à accepter à 
joie, le.- petites épreuves semées sur 
notre passage. En présence de 
vies immolées au Seigneur,comment 
-e permettre la moindre plainte des 
prix étions qui se présente à chaque 

M. Walter Emmeraon qui était instant dans la journée de l’élève 
dangereusement malade est mainte- 4U' est tout à son devoir.

Aussi après avoit salué amicale­
ment les chers confrères, nous nous 
nietton- immédiatement i\ l’œuvre. 
Dès e lendemain matin de l’entrée, 

classe pendant que 
lesnouveanx élèves Subissent un ex- 

île b illage. Les c’asses devien­
nent plus nombreuses par les 
veaux

1

■"V;ces
^cto-

commen­
ces

Plus de 20,<ХЮ prisonniers 
étant aux mains des Alliés,en-

fc“t faire faire leurs boÿtoii- 
«TOus sur commande de s'àdres-
f - '

naiit parfaitement rétablie. Nous 
sommes heureux de l'en féliciter.

J..H. tfep.
■r ^tarohand-T

' J-J
‘

K SSELIN, T-rain.Encore un cas «le diphtéri
ville. Soyons prmhnU Aidons le 
buri ûu d«‘ santé a enrayer la conta­
gion et de cette façon nous proté­
gerons nos enfants et nous empê­
cherons la ville «le faire dé grosses 
dépenses.

e en éur .Eu deux jours, Français et 
Anglais, culbutant l>nnemi 
de ses positions et le

n U' sommes en
M,

am«n

de ses tranchées, ont bâlaÿé 
le terrain sur un front d’une 
vingtaine de milles.

En même temps, les vais- 
de guerre anglais, co­

opérant avec les batteries fra^.
Çaises et belgesf ont bombar­
dé les principal/s positions al­
lemandes sur la . côte ЄПЙ9: ,;>-.
Zeçbru^e et Nienport. ^S|çLZXrund.eton,

6’est en Champagne, contre. ; ’ V -e
les lignes allemandes к Ш- ' ' Мч; “ave a complete stock of МЇЇГ ВиррІій al-
thes, Beauséjour- et. Suppès, ™^,°^a1n1d’ A .specialty of Belting Trojan, Balata, 
que les Français ont fra p pèle fibber, Leather, Oak extra tanned, Oak Vio-
coup le plus effectif. On hsfe l01 Viking tanned, Oak Standard double,

part importante au nouveau rappelle que daus cette région, and Anaconda Belting, Lacing,;jertther of
mouvement d’offensive. Leiàr ils avaient fait en décembre5 bh,”8le •Tlct^1d bath Ties, Emer^îVheels of
bulletin officiel signale la pfi- dernier des gains considéra- - ? “jj** Batterie Spgrk Phfgs, Mtenetop, Kérosi- Ш
se d’une .position allemande blés. ' .■ mef feUsolme, Machine ЯВІ of ^ Mnds. Gasoline ' j
s»r la riv-^foite de l’Yser et Or, samedtepphyés p.FTm Wâ^rloo Boy ”. Sawfl SlMf^DS & DISS- Ш
l’évacuation des tranchées formidable féu-d’artillerie, ils iUJN' ^ V ' * ’.'І*® 'V- ' ■
avoisinantes qui en a été la ^nt gagné plus dé terrain qu’- 
sn^e’. ils en avaien* pris abx< Alle-

Paris, 27 Est-ce enfin ja mands depuis .que l’ennemi 
grande offensive ? s’est retranché après la batail-

Telle est la question que le de la MaîffêÏLes Teutons 
I on se pose dans toute la Frai ont été culbutés dç leurs tran- 
cei aujourd’hui surtout qj e chées sur uu front de quinze 

psychologue averti al,ema”d^ °пЙ é milles et sur une ‘profondeur
... . su extraire des mai très le, pins defo°cées au uord d Arras t variants de trois quarts à deux

e,,”t „И . "i,,ult T Z Visite rat0risésen m,l*'êrcd'éducation des е”, Campagne. milles et demi, et ont fait uneI / Ile Maa,nc M D- Cor- ieçons d’une haute envergure été Le communiqué officiel a - douzaine de mille prison-
mineinment pratiques. nonçant ces victoires est a :- niers.

En fidèle interprète des volontés cuei,li dans tout le pays avdfc Cette victoire est surtout 
pontificales,il a beaucoup insisté sur enthousiasme, et les commet - importante par le fait que cha-
uneanaïvsesnce:0oi,MrnC' ,Aprè* VOnt leur traiu‘ 0n - qtlè verge de terraiu gagné
requi.es et énumérés' раГпііиT" i1'"'6. n" généraI 4ue' P«is4«e dans cette région affaiblit la 
Pie X, le pr idicatour a fait couver* Л$ Allemaudsse sollt fait cap- position allemande autour de 
ger ses efforts à démontrer l'effi a- иГЄГ U“e vln8taine de mille Verdun, et pour peu que les 
fité individuelle et sociale du culte Prisoun'ers, leurs pertes tota- Français continuent leur avan-
euclmristiquc,son influence pi0fo»ul 'es doivent sc chiffrer à aq ce victorieuse, l’ennemi "sera 
et durable sur la Viedu collégien et moius 6o,oco hommes. Mais bientôt obligé d’abandouuer 

v aleui éducatrice dans l’épa- les experts militaires ne croi- du territoire sur une étendue
d:~n:,:Ve dével0ppement ent paa que ces opérations qui de plusieurs kilomètres pour 

vetus chrétiennes. viennent d’être couronnées de ne pas être enveloppé ou cou-
si brillants succès, soient lç pé de ses lignes de cominuni- 
début du mouvement d’offçu- cations.

“ -%.non-
arrivé-. C'est qu’il y a trois 

cents deux élèves inscrits. Le
est plus élevé que jamais Pour 

quiconque a en l’avantage de visi-
mr\псегЩ^

®№îHbrget the place
nom­

bre
La progression a été gé 

raie, et un gain substantiel 
crédit des Russes en souligàe 
l’effet.

Pétrograd affirme que le 
néral Ivanoff a remporté 
victoire éclatante sur les Teu­
tons et les Autrichiens sur je 
théâtre sud-est des opérations 
où il a fait croit-on, mille pri­
sonniers.

Les Belges prennent

WitAVIS AUX INTERESSES
Que M. J. II. N Gosselin, notre t<‘,'notr'' ,her Saint Joseph,cet ac

woissemont n’a rien d’etonnaut. 
ïfous jouissons en effet de tout le 
confort que peut raisonnablement 
demander un élève. Les classes sont 
spacieuses, la ventilation tiès effica­
ce, l’aménagement magnifique. Et 
que dire'de notre aile de science,le 
laboratoire ! Vraiment je 
pas qu’il y ait mieux dans les Pro 
vinces Maritimes. Bn f, 
vonarien à envier à d’autres institu 
tions. Aussi,

seaux

marchand tailleur, vient de recevoir 
ses cartes de modes pour automne 
et que les ‘styles” les plus élégants 
et les plus nouveaux y sont répré­
sentés pour satisfaite aux goûts les 
plus difficiles.

S

ï at>-,

-11ST. B.
■»

—O---
Venez nous voir pour : Souvenirs 

mortuaires, boui|Uets spirituels, of­
frante de messe, etc.

—o—
M. Antoine David, de Notre Da­

me du Lac était ne passage ici hier 
, en route pour Garou Brook

doit visiter son frère M. Joseph 
David.

ne crois

-nous n’a-
use

■autres préoccupa 
tions, pleinement satisfaits de notre 
heureux sort, nous nous soinill. s 
plongés dansou il études jusqu’aunos
moment où l’on vint 
traire

nous en sous- 
pour pasœr quelques jours 

dam le recueillement 
ère.

et la pri.
M Hector Vover, voyageur de 

commerce de Ste Flavie, est dans 
notre vide, dans l’intérêt de sa mai­
son.

We also buy and sell Lumber of all kinds. Long 
lumber and random, Shingles, laths, Telegraph Poles! 
Railway Ties, Fence Posts, Haidvvood and Sawdust,
CtC., etc. *•. air*. v'".!lr*.

ba retraite s’est ou verte jeudi soir 
le 23 septembre. Lc'ir P. HoganC, 
•S. S. R. a présidé la retraite des élè- 

<le langue anglaise. Le prédica­
teur français a été noire distingué 
et jeune compatriote. M. l’abbé 
François Bourgeois, S. T 
D. Ph. L En

WH
:Give us a call and ke will give you all informa­

tions free.
M Joseph David, de Garon. Brook, 

est venu ;t Edmumlston ces jours 
derniers par afiaires.

Office and Store opiiosite T. Boudreau, Barber 
Shop, near Covered Bridge. 25 Victoria Street.

ii
il a

.і. V. LUCASf ■M Jos Lepage <l’ici est allé tra­
vailler à la Rivière Blene. ; " 

• .‘-J
B<a,m.’u.aa.dLetoaa., 2ST. B.

M. et VI le Arthur Albert 
vi nus d<* leur 
P itland en auto hier. Nous leur 
iv ih«i:tutis I onlieiH et prospéri-1

son re-
v< yage de noce à

plusieurs regardent l’amour som­
me un amusement; mais il» décou­
vrent bientôt que c’est tourment; 
car pour un seul plaisir qu’il nous 
procure, il nous cause mille tortu­
res. Chanson espagnole.

La femme dont on parle peu 
dans les soirées en sort sans être a- 
moindrie, „

L’amour simplement naturel ne 
montre dans ceux qu’on aime que 
ce qui plait et ne laisse pas même 
supposer qu’il peut y avoir des dif­
férences de caractère, des maniérée 
de voir et de juger entièrement op- 
posées. *

té.

sur sa
Si vous voulez f».ire plaisir à 

amie, venez au ’ ilada .vaska ” et 
achetez lui une belle boite de papier 
et enveloppes-dc luxe.

une

fAussi quelle consolation ce fut,di- 
'uauclie ijçrijier de vyjr cofte p,tasse Un homme ne peut être heureux 

que sent sa femme toute | lui,

I
■ mm *4,

imsnf.Éhfteoïv'"'»»*»'- ~r.
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G.-E. DION, Administrateur

Soyons Prudents VARIETES A. DIPHTERIE CARTES D'AFFAIRES

Casier Postal “S” Tél. 28-41
MAX. D. CORMIER

* La morale nous dit que l’homme 
doit toujours agir avec hounêui 
et prudence. L’honneur défend 
de frapper son ennemi lorsqu’il est 
à terre et la prudauce empêche de 
le frapper quand il est debout... 
Quand donc alors est-il possible de 
tapper dessus ?

Plusieurs cas de diphtérie se sont déclarés dans notre 
ville ces jours derniers. Il y a tout lieu de croire que nous 
allons avoir une sérieuse épidémie.

L’état sanitaire de la ville a été exceptionnellement bon 
depuis quelques années. Le bureau de santé s’est toujours 
efforcé d’enrayer les épidémies et jusqu’ici il a parfaitement 
réussi. Cette fois-ci encore le bureau de santé a pris tous 
les moyens possibles pour empêcher l’épidémie. Les écoles 
privées et publiques ont été fermées, Les demeures infec­
tées sont mis dans une quarantaine rigoureuse. Ce sotit là 
des précautions nécessaires et le bureau de santé en le fai­
sant fait son devoir.

Les médecins de In ville pas­
seront par les maisons à partir 
de lundi matin pour injecter le 
eeruni à tous les enfants dont les 
(inrents le désireront. Cette in­
jection sera gratuite.

Tous les parents devraient se 
flaire un devoir de faire injecter 
Ife sérum à leurs enfants. Cela 
lés protégeraient contre la diph­
térie et servirait beaucoup à abré­
ger la durée de l’épidemie qui nous 
liiénace.

І 11 n’y aura que les enfants nin- 
s|i traités qui pourront entrer dans 
lés écoles à l’ouverture des clas­
sés tant qu’il y aura de la diph­
térie eu ville.

j Décidez-vous, ayez vos enfants 
prêts, et 11e faites pas perdre le 
temps au médecin qui passera 
chez vous.

B. A.
Avocat, Notaire Public 

Edmundston; N. B

A. M. CHAMBERLAND
B. A.

avocat, notaire public 
Bureau : Grand Falls 

St-Léonard, tous les jeudis de cha­
que semaine

Anderson Siding, le 15 de eliaqre 
mois.

I
Un architecte vient de découvrii 
une combinaison qui va faire sa 
fortune I 11 a trouver le secret di 
bâtir des logements dans lesquels 
on peut entendre tout ce qui se dil 
chez le voisin, taudis que le voisin 
ne peut rien entendre de ce qqi « 
dit chez vous.

l-none 34

Pio H. LAPORTECes précautions seront-elles -suffisantes pour nous pré­
server du fléau d’une épidémie ? le public doit-il se reposer 
sur les membres du corps d’hygièue ? Ceux-ci nous n’en 
doutons pas feront tout leur devoir.

Il ne faut pas se faire illusion cependant. Malgré toute 
leur bonne volonté, malgré les pouvoirs très grands qui leur 
sont dévolus, ces messieurs ne sauraient tout faire. Nous 
dirons plus ; ils ne peuvent faire le plus important. C’est 
au public, a chaque citoyen qu’incombe la plus importante 

s tache.

Médecin-Chirurgien
Edmundston, N. B
Casier Postal “S” - Tél. 46
A M. SORMANY, M. D,

Une visite du soir, chez les voi 
sms, leur fait toujous plaisir ; si ce 
n’est pas en arrivant, c’est eu pai- 
tant.

Médecin-Chirurgien
Edmundston, N. B.

J. A. GUY, M. D.Froisser le cœur d’un homme, 
c’est beaucoup moins important 
que de froisser ses cigares ; ça se 
répare bien plus facilement.

Médecin- Chirurgien
Edmundston, N. B.

Il faut d’abord nécessairement que chacun se fasse un 
devoir d’avertir le médecin chaque fois qu’un enfant de la 
famille souffre du mal de gorge ou de toute maladie étrange. 
Il ne faut jamais dire que l’enfant n’est pas assez malade 
pour que ce soit la diphtérie. Il y a de cette maladie comme 
de toute autre des cas légers et des cas graves Tel cas 
léger de diphtérie qui guérira seul, pour être transmis à tm 
autre que les meilleurs soins ne pourront guérir. La justi­
ce veut que nous prenions envers les autres toutes les pré­
cautions posssbles.

Il faut aussi que chacun sache qu ’il est de son devoir 
4e bon citoyen d'avertir les membres du bureau de santé 
chaque fois qu'il a des raisons de croire qu’il y a en quelque 
part dans la ville des cas de diphtérie non déclarés. S’il 
n’en n’est pas certain, qu’il fasse part de ses doutes au bu­
reau d’hygiène, et son nom ne sera pas relevé.

Les écoles sont fermées. Ce n’est pas pour permettre 
aux enfants de se promener en groupe dans les rues, et de 
passer leurs journées en contact les uns les autres. C'est 
pour empêcher ces groupements dangereux que Von ferme 
les écoles, c’est pour empêcher les enfants contamines 
le savoir d’infecter les autres. Que les parents gardent donc 
leurs enfants chez eux et protègent ainsi leurs familles. 
Quand la maladie sera chez eux il ne sera plus temps d’avoir 
peur.

DR Z. VEZINA
Ex-élève des Hôpitaux de Paris.

—Médecin spécialiste— 
de l’Hôpital de Fraserville 

Spécialité : Maladies des yeux, 
oreilles, nez, gorge.
Bureau : 151 rue Lafoutaiue 

РГаас. ville, P.Q.
Tél. Kamouraska, N0. 325 
Tél. Nrtlonal 

Heure? de Гчгеаи :

Le whisky s’améliore avec l’âge, 
mais l’âge lie s’améliore pas avec 
le Whisky,

Un vieux garçon qui a trop abu 
sé de la vie est malade surtout mo­
ralement : il a des émotions rhu­
matisantes, tin cœur trop gras et 
une conscience paralitique.

" 5>9

10 lirs à 11.30 hrs a. m. 
2 hts à 5 hrs p. m.Quand deux carabins sont en 

train de çbetctiter tlti„,malade. Je 
le plus peureux des trois n’est pas 
celui qu’on ” pensé ".

Soir : 7 à R P.M.

Téléphone, 18

J. A. RATTEY
Médecin-VétérinaireLe tirehouchon a noyer plus 

d’hommes que les appareils en liège 
n’en ont sauvé.

Dr Sormnny, 
Bureau de Dr Simard,

Santé R. W. Hammond,

Edmundston,Tr N. B.
Casier Postal, 8 Téléphone

JOHN J. DAIGLE
Il y a, dans la jalousie, plusd’a- 

mourpropre que d’amour.
I MAÜDÜAND GENERAI.

Edmundston, N. B.
sans FIRM IN MICHAUD

Marchand de Liqueurs 
St-Leonard,

Une belle grande blonde sortait 
hier du bureau de poste en gram- 
inelant, чиє lettre à la main : “Il 
me demande une tresse de mes che­
veux ; comme si je les avais sans 
payer, moi, ces cheveux-là ! ”

Alimentation en vue de la 
production du lait.

née d’hiver pour lu laisser grelotter 
une demi heure au vent froid ; cet 
te méthode est désastreuse pou» la 
santé de la vache et pour les pro­
duits du cultivateur ou du l'éle­
veur.

N. B.

A E THIBAULT
MARCHAND DE MEUBLES

{Suite de la quatrième page)
péi ience nous porte à condamner ce 
système qui nous a semblé moins 
сошшфіс que la cuve séparée et 
moins satisfaisants nu point de vue 
lu bien être de l’animal. Mais quel 
que soit le système adopté, les fon­
taines, les Luges ou leftu d'appro­
visionnement devront, être tenues 
scrupuleusement propres et .sai­
nes. Cette précaution est essentiel

Une épidémie comme celle qui nous menace à part 
qu’elle met en danger la vie et la santé de nos chers petits, 
occasionne des dépenses considérables à la ville. C’est 
autre point de vue qu’il faut considéré. Nous avons tons 
raison d’essayer de diminuer nos dépenses. L’état financier 
de la ville n’est pas déjà trop brillant. Faisons donc notre 
possible pour empêcher cette vilaine maladie de venir grêver 
notre budjet.

Il n’y a pas de raison que Von puisse invoquer pour ne 
pas déclarer cette maladie dès qu’elle survient. Dans l’im­
mense majorité des cas la gravité de la maladie force à ap. 
peler un médecin qui, fait mettre la maison en quarantaine. 
Résultat : quarantaine plus longue et maladie agravêe qyi 
finit souvent par la mort d’un ou plusieurs malades, et lais­
sent les parents avec de violents regrets. Et d’ailleurs, si 
ce n’est pas Ц diphtérie qu’ont vos enfants, l’entré d’un nié. 
dedn dans votre maison n’en fera pas un cas de diphtérie.

Efforçons-nous par tons les moyens de préserver notre 
ville de cette affreuse maladie, et nous ferons œuvre de bon 
citoyens et nous n’aurons pas de reproche à nour faire.

r Assortiment complet
J. H Grisdale.Les coquettes ressemblent aux gi­

rouettes ; elles ne se fixent que 
quand elles sont rouillées.

Edmundston, N. Run

J. A. DAICLE
f HOTEI.L1ER

Anderson Siding,Les femmes laides détestent les 
jolies femmes ; elles croient que 
celles-ci leur ont volé leur part.

SOUTENIR DE N R: :

FAMILLE SEW УІЄї@К1А H8TBL
“Prisonier, disait un magistrat 

distrait, je vous condamne à être 
pendu ; puissiez-vous profiter de 
celte leçon I ”

Important Registre 
Familial

; Prix : F exemplaire, 10c. 
Le qent ; §<S‘.00 

S’adresser à l’auteur

Rev. E. P. Chouinard
St-Раї: I de la Croix 

Comté Témiscouata P, Q,

L П. 5-6 m j
’«MèesasKMeaaeeetetf'

Rue Victoriale.
Sel Chambres confortables. Ser­

vice de premier ordre. 
Salles d’échantillons à la dis­

position des voyageurs.

Le sel est nécessaire nu bien-être 
et à la santé de la vache. Il lui enI

Il peut y avoir du plaisir à être 
pauvre mais ça prend un homme 
bien riche pour s'en apercevoir.

faut de une once à trois ou quatre 
onces par jour. On pounaitle don 
ner sous forme de pierre de sel dans 
la mangeoire, comme on fait pour 
|. s veaux, mais il vaut mieux le 
donner à 1a vache i égulièreir.ent 
tous les jours dans la nourri tare. Le 
sel rend les aliments plus savoureux 
c’a-t un appéritif ainsi qu'lui ali­
ment, et il a des propriétés stoma­
chiques.

.9. /. BERNARD, 
kdmundston, N. BCertaines g os font plus de bruit 

avec quelques cents dans le fout 
de leur poche que d’autres avec un 
rouleau de banque dans leur porte­
feuille.

«Млднвгі A
g S'assurer dans uns Compagnie І
I qui vous est income est comet pit-1 
g 1er de Гагро! a uM)ranter і
B L'Assurance sur la Vie est E 
| une chose sérieuse pour toute 
B personne ou pour toute famil- 
I le. Voyez à ce que votre Po- 
| lice soit placée dans une Сот­
ії pagiiie dont la réputation 
q d’intégrité est hors de doute. 
f| Depuis 67 aimées l’Union 
k Mutuelle de Portland a tou- 
§ jours promptement-iiayé tou- 
1 tes réclamations légitimes, et 
1 elle est connue comme uue 
I; Institution qui fait honneur à 
1 ces engagements.

Vois donc, disait à un âne obsti­
né, un paysan chagrin de l’avoir 
battu, si tu n’étais pas si têtu 
on vivrait tous les deux comme 
des frères.

Noire-Dame du Lac, P. Q.
Dimanche, le 10 Octobre 

rant, VHouorahle T. V. lasgrnin 
et (’Honorable Biondin ainsi que 
plusieurs antres orateurs, tien- 
dront une grande assemblée ré- 

U,5l gionale, à Notre-Dame du Luc.

Pro nota » d’Electione
—F.hbien, monsieur le député, 

aurons nous un beau chemin de 
fer?

Exercice
L’exercice ne stimule pas directe­

ment la production du lait. Au con­
traire, tout ce que I on pourrait ap­
peler exercice diminue Immédiate­
ment et presque sûrement Ci tte pro 
duction. Cependant il ne sentit pas 
sage de dire que la vache laitière 
en lactation ne doit prendre aucun 
exercice 11 est probable qu’un exer­
cice modéré aura un effet avanta­
geux sur la santé de l’animal et il 
est à peu près certain qu’il aura 
d’heureux effets міг la progéniture. 
Mais il ne faut pas mettre la vache 
laitière dehors par ut>e froide jour-

cou- :
—Un chemin de fer, ça n’est nas 

commode, mais pour une gare, je 
puis vous la promettre.

Quand vous rencontrez un jeune 
homme qui ne fume pas, qui ne ju­
re nas ou ue boit pas,ne vous hâtez 
pas de l’épouser, mademoiselle.

Tâchez de savoir auparavant 
quel est le vice qu’il a en rempla­
cement de ceux-là.

Ш
mRépons Logique

—On dit que le corpiKhumain 
contient du soufre.

— En quelle quantité ? »
—Oo ! eu quantités différentes.
—Ceci doit être a cause de quel- 

pues filles qui font de meilleures 
allumettes que les autres, peusez- 

I vnus

â. P. LÂBBIE,
GèrentSi vous voflles faire plaisir à une 

amie, vene* au *' Madawaska ’’ et 
achetez lui une belle boîte de papier 
et enveloppes de luxe.

Agence : Fort Kent, Maine 
Résidence : Edmundston, N.B.Tout le monde est invité. IÉS-•> E?*
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LE MADAWASKA

Régivs pour l’élvvugv <!<is 
mauvaises vaches SAINT-BASILE -wat Ml**I LQi

La rédaction du “Family Herald and Weekly Star’1 
de Moatréa’, a publié. d :us sj;i dernier numéro, (g 
juin 1915), une série de règles propres à assurer l’éle­
vage de mauvaises vach-.s, dont 1 original.té m'enga­
ge à la traduire pour publication dans le “Journal 

■ (l’Agriculture’’. Elle servira à engager les cultiva­
teurs bien pensants à éviter ces règles lors de la for­
mation de leur troupeau et, surtout, elle pourra avoir, 
je l'espère, pour effet, eu faisant passer ainsi gioupées 
ces règles sous l’oeil d'un certain nombre d’éleveurs 
négligents qui s’y conforment inconsciemment, de 
leur en faire découvrir l'absurdité et de changer leur 
mode d’elevage, afin d'obtenir de meillienrs résultats.

1—Ne faites aucune attention à l’apparence ou à 
la race du taureau. Si vous désirez être parfaitement 
certain que votre bétail sera de pauvre qualité, gardez, 
pendant un ou deux ans, un taureau d'une race quel­
conque, puis chmgez-le pour un d'une autre race, et 
revenez ensuite à la première. Le veau ne s’inquiète 
pas qu’il ait du noir sur la langue, la queue ou le 
corps. Les vaches s’occupent pas de leur comple­
xion comme le font les femmes.

2.—Ne donnez pas du tout de grain à la mère du 
veau pendant qu’elle est tarie. C’est la période du­
rant laquelle le veau fait le plus de croissance au ven­
tre de la mère, et. comme de raison, si celle-ci est for­
cée de chercher sa pâture sur un pauvre pacqge, le 
veau n'eu sera que plus petit et n’en aura que plus 
moins de vigeur et de vitalité lors de sa naissance.

3-—Ne donnez auveau que très peu de lait entier 
de sa mère après que ce lait est devenu propre à la 
consommation. Mettez-le tout de suite à manger de la 
nouriture artificielle pour les veaux. S’il 11e veut 
pas en manger, affatnez-le de façon à le forcer à man­
ger.

CHEMIN DE FER'TEHISCOUATA
Horaire depuis le 14 Juin 1915

Express : Dép. Riv. du Loup 7.4e a. m 
Arr. Connors N. B. 12.38 p. m. 

Mixte ; Dép Riv. du Loup 11.00 a. m.
Arr Connors N. B. 8.50 p. m. 

Et press : Dép. Connors N. B 
An. Riv. du Loup 
Dép. Connors N- B.

Comte de Madawaska
3-45 P- m. 
8.35 p. m. 

■ 7.00 a. j»,
Arr. Riy. du Loup 4.20 p. m. 

Service quotidien excepté les dimanche.
Correspondance à Edmundaton Jet 

avec le Сап. Рас. Ry. pour Woodstock 
Frédéricton et St-Jean N. B., Houlton 
Presque Isle, Caribou Fort Fairfield, Me.

Et a Rivière du Loup avec tous lee 
trains express de l’Intercolonial Ry.

Pour plus amples informations,

Uue Exposition d'Anitnaux, Grains, Manufactures Domestiques, Etc., aura lieu à Mixte :

X/Sairçt-Basile le 12 Oetobre 1915 v

à dix heures de l’avant-midi. Seuls les membres qui ont payé leur souscription ont droit 
de concourir pour les prix ci-après énumérés :

3e 38. Botte de blé au moins 6 pouces 
39- Blé, i minot ■

50 4°- Orge blanche, 1 minot 
41. Avoine blanche, 1 minot 

50 42- Petits Pois bLncs, 1 minot 
5a 43- Graine de Mil, 1-2 minot 

1 00 44- Patates Early Rose 1-4 minot 
50 45- Patates Green Mountain 
50 46. Dakota Red, blanche 
50 47,- Patates Bliss .
50 48. Patates Noires 
50 49- Betteraves 1-4 minot 
50 5»- Navets blancs, r minot 
50 51- Navets de Siam, 1 minot 
50 52- Graine de Lin, 1-4 minot 

53. Gros Pois blancs, 1 minot
54- Choux (trois)
55- Oignons, 1 douzaine 
56. Blé d’Inde, 12 épis 
57- Oignons à patates

3 3 5S- Meilleures Fèves, 1 peck
'5 59. Carottes

nn *7c 6°- P*us belle citrouille
sn Plus beau cocombe 
30 62. Plus belle tomate 
3° 63. Plus belles pommes (6)

64. Plus belles pommettes
4MK CLASSE—Manufactures 

75 50 65. Grands bas pour hommes
75 50 66 Drap du pays, tout laine, foulé et

pressé au moulin, 7 verges 
75 50 67- Drap laine et coton, 7 verges
75 50 68. Flanelle blanche laine et coton,7
75 50 69. Couvrepieds -

70. Couverte blanche, laine et coton 
_0 71- Couverte b’auche, toute laine 
50 72 Drogueite

73. Gants pour hommes
74. Mitaines pour hommes
75. Bas, tout laine, pour hommes
76. Bas, tout laine, pour dames
77. Toile, chaîne de coton, 7 verges
78. Tapis de plancher, laine
79. Tapis de plancher, de guenille
80. Chemise tricoté

75 5° 81. Caleçons tricoté

proe-
pectus. etc. s’adresser à 

F. X. Bélanger, Agent général Passa­
gers et Fret.ibre CLASSE—CHEVAUX

1. Etalon de 4 ans et plus
2. Chevaux de route
3. juments poulinières avec poulains

ter prix 2Є 
$2.00 $1.00 

i.uo 75

I Qd 75 
1 25 1 00
1 00 .50
I co 
I 00 

75 50
75 5°
75 50
75 50
75 50
75 50

1 00 
1 00 
1 00

75 5°
1 00 50

75 50
75 50
75 50
75 50
74 50
75 50
75 50
75 5°
75 50
75 50
75 50

Domestiques

50
75
25

50 25
2 00 1 50 t 00

1 50 1.00
2 00 1 50
I 50 I OO 
I OO 75 
I OO 75 
i 00 75
i 00. 75
1 00 75
1 00 75

1 25 1 00 75
2 00 1 50
2 00 1 50

25 .504. P.iire de chevaux appareillés
5. ’’aire de chevaux de trait
6. Chevaux de Irait (seuls)
7. Poulains de 3 ans
8. Poulains de 2 ans
9. Poulains de

10. Pouliches de 3 ans
11. Poulielies’de 2 ails
12. Pouliches de 1 an
13. Poulains du printemps
14. Trotteurs, ire classe
15. Trotteurs, 2e classe 

BESTIAUX.
16. Paire de bœufs pour haler
17. Vaches à lait
18. Vaches à lait de 2 ans
19. Génisses de 2 ans
20. Génisses de r an
21. Taureaux de 2 ans
22. Taureaux de 1 an
23. Veaux du printemps
24. Canisses du printemps

MOUTONS
25. Béliers de 2 ans et plus
26. Béliers de 1 an
27. Brebis, âge quelconque 
2g. Brebis de 1 an
29. Agneaux du printemps
30. Agnelles du printemps 

VOLAILLES
31. Oies (3)
32. Pour le plus beau coq avec 3 poules

du printemps 
2ME CLASSE

33. Beurre au moins 5 lbs
34. Fer à cheval (2)
35 Sucre d'érable 4 lbs
36. Savon du pays (5 ibs)

3MK CLASSE—GRAINS ET LÉGUMES
37. Botte d'avoine au moins 6 pouces

25

Ц

an
Synopit. of C.modlfn N.rth-Wwt land Regulation.

THR яоїс head of a family, or any male 
over 18 year* old,may homestead a quarter-sec­
tion of available Dominion land la Manitoba. 
Saskatchewan or Alberta. Applicant №ntl 
appear in person at the Dominion Lands Ageb 
су or Sub-Agency for the District. Rntry by 
proxy may be made at any Dominion Leeds 
Agency (but not Sub-Agency), on certain con­
ditions.

Duties—Six months residence upon and cul­
tivation of the laécbin each of three years. A 
homesteader may,live within nine miles of his 
homestead on a lari#of at least 80 acres, on 
certain conditions./А habitable house 1* re* 
au і red except where residence is performed in 
the vicinity.

In certain districts a homesteader In good 
standing may pre-empt a quarter-section 
along side his homestead. Price $3 00 per sere.

Duties—Six months residence in each of three 
years after earning homestead patent ; also gs 
acres extra cultivation. Pre-emption patent 
may be obtained as soon as homestead patent 
on ccrtaiu conditions.

A settler who has exhausted hie homestead 
right may take a purchased homestead in cer­
tain districts. Price $3.00 per acre. Duties— 
Must reside six mouths in each of three years* 
cultivate 50 acres and erect a house worth (too.

The area of cultivation is subject to Reduc­
tion in case of rough, scrubby or stony, laud. 
Live stock may be substituted for cultivation 
under certain conditions.

W. W. CORY, C.M.G.
Deputy of the Minister of the Interior

N. В,—Unauthorized publication of this ad­
vertisement will not be paid for.—64388.

3550
50 25

2550
35

I oc 
I 00

25
4.—Ne vous donnez pas de peine de suivr.- les direc­

tions imprimées indiquant la manière de do ver celle 
nouriture artificiel au veau, 
façon, faisant la ration très riche à un repas et tris 
pauvre au suivant. Quand la poche qui 1 і contient 
vient à peu près vide, négligez d’en acheter une autre, 
ce fini vous donnera une bonne raison pour ец donner 
moins et pour ainsi, prolonger la durée de l’emploi de 
ce qui vous en reste.

5 —si vous 11’êtes pas parvenu'à donner a i veau la 
diarrhée, essayez de le faire boire dans des c audières 
sales. Tous les veaux ne sont sensibles à un même 
traitement.

2 00 r 50 1 00Dotmez-là à l'ancienne i 5° i 25 75
251 50 1 00

’ 00 75 *5 .
35i 25
*5I 00 75

1 00 75
1 25 1 00
1 25 1 00

35
25
25

1 co 
1 co 
1 00 
1 00 
1 00 
1 00

75 50 256,—Des repns froids souvant la diarrhée ?t ai."eut
Un v au n'est, 

jamais aussi vigoureux çu’il aurait pu 1’.tre, après 
une bonne attaque de diarrhée.

7-—Ne donnez pas au veau à boire tr is fois par 
jour pendant le premier mois ou les prenri res six se 
mailles. Gorgez-le de nouriture eu deux r.-pas sen 
lenient. Oubliez de vous rappeler que le veau n'a 
pas un estomac bien développé et qu'il est ,rês dispo 
sé à l'indigestion s’il 11’est nourri que deu : fois irai 
jour.

8 ^Les jeunes veaux ne savent pas faire de diffé­
rence entre du hou foiu de trèfle bien cou litiouné ou 
de la luxtrne et du mil trop mur, qui à ra;u deux ou 
trois fois la pluie, ce qui vous

à diminuer la vitalité d’un veau. 75 53 1 00 
1 00 

v 1 00 
1 00 
1 00 
1 00

50 25
50 25
50 25
50 25
S» 25
50 251 00 75

75 50 T’oudres Nervines25
75 de50 *51 00 75 50

M ATHIEÜ75 50 25
75 50 25 A1 00 

1 00 
1 00

75 50
75 50
75 50
75 50

75 50 25 POUDRES NERVINES
De MATHIEU 

Pourtour les MmdeTile et Н6111Ш- ' "ІД — 
r* * «0

A
2500 501 75 50 2500permet d: donner ce 

dernier au veau chaque fois qu’il vous arri v d'y pen 
ser. Il ne s’apercevra probablement pas beaucoup, 
en tout cas, de la substitution."

9. - Ne donnez jamais de grain 
Ils 11e se readout pas compte, d’abord po rquoi 
les privez et, peut acquérir l’habitude plu ";t coûteuse 
d’en manger.

10. -Gardez les veaux dans des carrés humides. I.a 
laitière y devient vite mouillée et salie.

—Si ce sont des veaux du printems, donnez- 
vous la peine de les mettre pacager dans un 1 rlit en­
clos où il 11 y a pas d'ombre ou dans un e .droit où ils 
ne peuvent se mettre à l'abrie des mouches.

12. --Ne vous figurez pas qu'uu veau Poil non seu­
lement du lait, mais aussi de l'eau.

13. —Donnez à vos veaux de l'année u forte 
titutiou eu les forçant à chercher leur s ibstance ce: 
des pâturages jurque la ni vu uuvei. bre, tant que la 
11 îge ne recouvre pas la terre et, lorsque celle ci sera 
arrivée, arrangez-vous pour qu’ils continuent à preu- 
dre leur nourriture autour d’une vieiHe mule de paille. 
Ne leur donnez pas non plus de grain pendant le pre­
mier hiver. C'est difficile pour un veau devenu vache 
de se défaire rie l’habitude

•75 50 25 У.-.-і'*" w*ire 
IwlHtÉM,75 50 25 §Üt 00

75 50 =5 IssHssREGLEMENTS DU CONCOURSsec aux veaux.
vous 1. Il n’y a que les membres qui ont payé leur abonne­

ment qui peuvent concourir pour les prix énumérés 
ci dessus.

2. Tout article exhibé doit être la propriété de l’expo­
sant.

recevoir le prix.
6. Les juges qui seront choisis commenceront l'examen 

à dix heures de l'avant-midi, après que les objets au­
ront été placés. Leur décision sera finale quant au 
mente des objets

7. Les juges auront le droit de supprimer les prix dans 
les departements où ils jugeront que les animaux on 
objets exhibés 11e sont pas d'un mérite suffisant.

8. Tout conçut reut devra faire une déclaration que les - 
effets qu il exhibe sent sa propriété et ont été manu­
facture à la maison du propriétaire et 11’ont pas piéci- 
semeut concouru à une exhibition de cette société 
Le grain devra être récolté dans l’année

GUERISSENT
Le mal de Tète, la Migraine, 1» 

Névralgie, le manque de Sommeil, 
l’état fiévreux et la Grippe.

EN VENTE PARTOUT
2.1e. la boite

Si votre fournisseur ne les a pas, 
la Cie J. L. Mathieu, Shei brooke, 
Qué. vous en enverra une Imite sur 
réception de 25c.

чГ V•i3. Les animaux, articles ou objets achetés durant la pré­
sente saison 11 ont droit à aucun des prix avant trois 
mois.

4. 11 n’est permis à aucun compétiteur de recevoir plus 
d’un prix pour un article du même genre, sauf dans 
1» première classe pour les animaux vivants.

5. Il n’est pas permis aux concurrents d’être présents ni 
d’importuner les juges pendant leur examen, La vic­
iation de ce règlement exclut l’exposant du droit de

COllS
sur

Theodule Martin Joseph Daigle D. I. Daigle A LOUERPrésident. Vice-Président. Sec.-Trésorier.
Directeurs :

DENIS O. MARTIN, ANTOINE RINGUETTE, UBALD MARTIN BÉLONI THIRODEATI pa„t , VKTTE, AIME LAVOIE, WILLV» FOURNIER, J. U. JOHNSON, GEo! S S MERCUR^

Auditeurs—UBALD MARTIN, ANTOINE RINGUETTE

Quelques appartements pour ma­
gasin ou salles d’échantillon. 

S’adresser à :
Madame C. R. Belanger, 

au Queen Hotel.

qu’il pourrait avoir 
tractée de manger du grain, une fois qu'il y a été ac­
coutumé.

4.—Souvenez-vous qu’un lot de petites vaches mal 
conditionnées 11e produiront pas autant de lait qu’un 
nombre moins considérable de bonnes vaches, bien 
élevées et sélectionnées avec soin et. eu conséquence, 
efforcez-vous d'élever dix gétiissons avec la même 
quantité de nourriture qui serait requise pour 11’e.. 
bien nourrir que sept ou huit.

Si quelques-unes de ces règles ont été suivies, le 
pronriétaire des vaches jouira d’une bonne sauté et 

de longs jours, en supposant qu'il ne réalise 
aucun profit, Ce qu’est bien tenté de lui souhaiter le 
traducteur du present article.

Annoncez dans
le Madawaska

Abonnezmvous au
“/TladawasKa”

Vivra

JvC. Ch a vais.
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Près de la 
Station . . Notre-Dame du Lac

Et alors on tire, à t’uux, des plans 
sur la cbmèt '.. Mui, je suis arrivé, 
Je bec enfariné, croyant que tout 
allait aller sur des roulettes. .

— E* puis ?..
—Et bien î j’ai dû y mettre les 

huit doigts et les deux pouces. .Et 
njalgré cela, un peu plus, tu restais 
sur le careau.

’ —Ah ! je restais sur le careau ?.. 
fit l’abbé Bourgeois avec une into­
nation que labié G ri Ilot ne reiuar-

il’ètic la tète. Et cette tête a déjà 
une idée.. je l’ai creusée tout le 
long de la route. Comment Onde- 
gué а-t il réussi à nous battre ?. .H 
a réussi en parlant aux ouvriers.. 
Nous leur parlerons î. .En leurdis- 
tribiiant ses horribles journaux. De­
main je pars abonner tonte la carriè­
re à notre journal départemental.. 
En leur faisant des conférences, des 
projections, .en s’occupant de leurs 
intérêts matéiiels.. en ne les lais- 
‘ant jamais seuls dans aucune de 
leurs difficultés.. Nous ferons tout 
cela, et mieux encore!.. Il fau­
drait ipie nous poussions de telles 
racines dans les Herbiers qu’on ne 
puisse nous en arracher sans faire 
éclater le sol I.. Mon petit.. 
allons former le bataillon carré à 
nous deux I.. En somme, le nou­
vel évê |ui- a raison.. il se place 
sur le terrain pratique et ne veut 
juger que d’après le» résultats Le 
reste est de la sentimentalité ; et la 
sentimentalité est un luxe permis 
seulement aux époques tranquilles. 
Nous ayons une foule de gros pé­
chés à nous reprocher à ce suje ..

—N ’exagère pas.. M. Fraqboi» 
a ses péchés aussi !..

Mais nous surtout I.. D’ailleurs, 
le pauvre homme est tellement ve­
xé de son échec et de la fuite de

S*ouiUotou du. *У*ИГ n хЧ

LA BRISURE
par PIERRE L>ERMITE

OlULQUleme Partie
(.Suite)

—Pour cette bâtisse dè quelques 
centaines de francs, sur laquelle on 
vous a fait une remise qui est un 
véritable vol au profit de la com­
mune, vous chassez uh prêtre du 
paya et privez deux villages de tout 
secours religieux !.. Ah ! vous pou­
vez être-fiers î.. Un beau 
que vous laisserez à vos enfants 1..
Vous croyez que votre mur est 1 
bon marche î.. Moi. j’estime qu’on 
vous Va vendu très cher !.... C’est 
votre honneur qui le paye 1..

—Que voulez-vous !.. On ne pen­
sait pas que la chose irait jusque- 
là.. Ou ne songeait qu’au mur., ge. 
on se disait : Le» curés exagèrent 
toujours I.. sauf votre respect ! Et 
même, ne le répétez pas I.. l’un de 
nous a voté pour, l’autre contre. Ça 
faisait bulletin blanc.. Alors la 
conscience de la famille était plus 
tranquille..

.—Mais, enfin, si on remettait la 
question sut le tapi* î..

—Oh I nous ne marcherions pas 
pour Çudegué I,, D’aotftut plus

que, maintenant, nous l’avons notre 
mur I.. Ce serait même une rule 
farce à lui jouer.. Mais qui parle 
d’une entre séance ?.. -

—Vous croy, z qui- la bataille est 
finie ?.. Pas du tout I.. Elle 
tnence..

—En tout cas, M. Bourgeois s’en
va?..

—Qui vous a encore dit cela ?..
—Mais.. tout le monde t,\
— Il s’en va si peu qu'au lieu d’un 

curé vous en aura, deux !
Les frères Bouvaud se regardè­

rent avec cet toil méfiant du pay­
san qui, partout, soupçonne un piè

44

—Mais il me plait, cet évê |ue !...
Il est énergique.. précis.. pas pour 
In sentimentalité, mais pour les ef­
forts reels.. les lé-mltuts.. Sais-tu 
combien il nous donne à tous les 
deux |s>ur retourner les Herbiers 
et mettre Cudegué le ventre en 
l’air ?..

—Deux ans.. trois ans ?..
—Six mois !..
I/abbé Bourgeois eut lin haut-le- 

corps.'
—Que veut-il qu’un fasse en six 

mois?..
—Question oiseuse, mon petit !

. .11 ne s’agit pas de dire : “ Que 
faire en six mois ? ..’’ il nous faut 
ne : “En six mois, j’arriverai !.
Nous avons trop gémi, trop levé les 
bras en l'air, trop fait attention de 
tout le monde.. L’évêque nous 
associe tous les deux pour cette ré­
paration ; je l’en Wnis !.. Reste nant le champ libre, 
surtout te coeur ; moi, je tâcherai

coin-

renom
Щііnous

HHмівші 
MÉtel!

î:
—Oa, c’est du nouveau !.. Et on 

peut savoir que sera ce second?...
—Moi i..

—Vous ?...
Pouquoi pas ?...
—Et Crémone ?...
—J’ai une bicyclette... c’est pas 

pour les chiens l..
—Autrefois aussi vous aviez une 

bicyclette !...
—Oui, mais autrefois ce n’était

«
шявяІШШШНЯНІІІ

son Gilles, qu’il nous laisse mainte-

( A Suivre )
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E REASONS ’

15 .TOUR© SEULEMENT CHEZ
ANTOINE DAVIDWhy Tou Should Buy a

SteelLow МсСОІШІСК ; щ
Down SpreâàepL ттшLe temps de notre vente 

annuelle est nrrivéeet nous 
serions très eontant <le voir 
non seulement nos vieux 
clients m ils encore beau­
coup de m?uve;Lhx qui pro­

fiteront de nos bas prix. 
A vous d’en profiter. Les 
prix sont réduits de moi­
tié comme vous pouvez 
vous en convaincre par 
la list? suivante.

WmmFIRST—Il will increase your crop. 
SECOND—It is simple in construction, easy to operate and du-

rough.fth^B;^„tL^rTpdanidrorprane,Vfiody 8П<1 * th°

are ІЯВЙ&ЯДЇ ^ ТуГаГу^уіГ' **

you w!,fpan.Yte.Wte “X” !U B'm0St CVery Wh° ca” 8upp,y

Cull on our nearest McCormick Agent and let him explain these
SÈS2G VZX&r*1- « “•

rable. ШШ,ШШШШШШШШЯ1

:

ч-ЩіV
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Biscuits de юс. la livre pour 6c. yiBinders
Reapers
Mowers
Self Dump Rakes 
Side Delivery Rakes 
Hay Tedders 
Hay Loaders 
Hay Presses

Oliver Plows 
Oliver Cultivators 
Disc Harrows

Feed Grinders 
Fertilizer Drills

~ v Single Drills
Ss.’Xüüss..
HoraeHoes Land Rollers*^
Low Down Manure 

Spreaders 
Cream Separators

Teinture, le paquet 9e-
7e-У*Biscuits à thé de 12c. la livre pour Epices, la livre 8c.
4c/4. Riz, la livre ■Threshers 

Wood Cutters Haches valant $1.00 pour 75e-
Barley, la livre 4e-

THE NAMES OF MCCORMICK

PAUL CLAVBTTB.
St-Basile. N. B. 

TOON TlIBRRIAULT, 
Green River 

A. B. VIOLBTTB,
__ St-Léonard

BARTLEY MARTIN, 
Martina

AQENT8 Haches valant #1.25 pour '95e-Savon à laver, 9 briques pourJOHN B. CLAIR,
Clair, N. B. 

JBRRY BOUTOT
Baker Lake, N. B. 

ALBX. NADBAU,
Albertlne, N. B. 

PAUL B. CYR,
Bdmundston, N. B.

25e- ts. SIMKBVITZ,
Grand Pelle Soda à pâte, la livre Tabac à fumer, la livre3e- 22c.DOCITHK NADBAU,
Baker Brook

Taylor & prbscott,
Peterson Siding Nous avons aussi un bel assortiment de C amisoles 

et (htleçons toute Initie pour bouillies et de très bel­
les Camisoles pour dames que nous donnerons à très 
lins prix.

A Ot i*

Canada Ltd.
ЄТ-ЛЮІІІЧ, тч. в.1 v 1

Camisoles et Caleçons (fleece) valant 60c. 
pour

Camisoleset Caleçons en laine valant #1.00 
pour 75c. #1.25 pour 95c. #1.50 pour 

Camisoles pour dames 50c. pour 
Camisoles en laine et coton 50c. pour 
Camisoles toute laiue valant #1.25 pour 
Mouchoirs pour dames 
Mouchoirs pour hommes 
Satine, toutes les couleurs, la verge

Cachemire de coton, la verge 
Coton jaune, la verge, 12c. pour 

“ * “ “ “ Юс.
Flanellette à robe valant 12c. pour 

barré, uue vergg de large 
Indienne anglaise, une verge de large 
Plad en soie et laine valant 30c. pour 
Bretelles pour hommes, valant 25c. pour 

18c. 35c. pour 23c.

lie.
8c. Ці ~s 
ic. % 

юс. 
юс.

9 с-Уі

. 40с.

#Т-Ю
40с.
35е-
95е- 18сге.

3е-
не.

Nous avons aussi au bel assortiment de Serge à 
Robe dans toutes les nuances qui sera vendu 35 p. c. 
de réduction ; et aussi un assortiment dé Chaussures' 
pour Hommes, Femmes et Enfants. c

Un assortiment de Pardessus doublé eu mouton, vendu à sacrifice ; Pardessus pour hommes et 
femmes. Nous avons un stock complet. Venez nous voir nous vous donnerons satisfaction.

Nous avons une très belle ligne de Sweaters pour Hommes, Femmes et Enfants que nous 
donnerons à très bas prix.
io verges de toile a rouleau sera vendu a 2c. la verge a toute personne qui achètera 

durant cette vente ppur le montant de $3.00

:

V'■i

M Vl\
І m

Limitée

—Nous portons un stock considérable de —
Chaussures en Cuir, en feutre, de souliers 

a l'huile, de bas de chantiers, lacets, 
vernis, etc.

4* CIE de CHAUSSURES de FRASERVILLE
” DuMadawasbLa

A. ЬВМЇЛ TJX,
Gérant.

Il est à l’avantage dea marchande de la région d’acheter de nous, vu 
que nons sommes le point de distribution le plus rapproché et cela fait une 
grande différence dans le prix du transport.
Une attention toute spéciale est donnée aux commandes reçues 

par lettres ou par téléphone
Nos voyageurs sont sur la route avec nos échantillons 

d’automne et de printemps.
NOUS BOLLIGITONH votre PATIIONAOK

Nos Prix êont Les Plus Bas

Nous vendons les CLAQUES manufacturées par la' 
Canadian Consolidated Rubber Co., de Montréal

pas aujourd’hui !...
Les deux frères se regardèrent —Sije reste !.. continua t il, ne 

de nouvel! j puis, hésitant un peu, serait-ce que pour ce pauvre gar- 
l’alné t-ndlt la main au prêtre pour çou !.. Si tu avals vu son bonheur 
prendre Congé.

L’abbé Grillot retira la sienne, ne partirais pas !.. Je ne me figu- 
—Non !... Pus maintenant !.. rais pas qu’4on pui-se aimer ainsi !.. 

Plus tard... quand vous aurez répa* —Tu es extraordinaire !.. Voici
ré... Si vous croyez que j’ai admis un brave garçon que tu visites de­

puis îles mois.. auquel, par consé- 
Et laissant les deux frères, gênés- quent, tu apportes la joie la plus 

tourner,sur la route, leur casquet profonde, qui est la paix de l’âme., 
tes comme des enfants devant un 11 n’attend plus lien de la terre, et 
maître d’écoli-, il s’éloigna à droite, toutes ses pensées le précèdent 
Vers la demeure de Jean Régniei- là-hmit . Or, toi, tu incarnes’ ces 

Mais il n’avait pas fait cent mè- espérances., tu es l’homme de ce 
très qu’il entendit un bruit de pas Dieu devant lequel il va paraître.. 
qui ee hâtaient, et distingua une il sent même que tu l’ainnsspvcia- 
grande forme noire se profilant lenient parce qu’il souffre ..Et tu

voudrais lui être indifférent !.,
"—Tu sais.. Ire gens de par ici 

—Tl- ns, c’est toi. Crémone !.. lU'ont un peu déshabitué de la re- 
—Eh bien, mon petit.. En voilà connaissance, 

une heure pour arpenter les grau- —Pas Jean Régnier.. 
des routes !.. Et la résidence, —Oh I le pauvre garçon !.. Je 
qu’est ce que tu en fais ?..

—l'arrive de chez Jean Rignier.. entrevue avec Monseigneur ?..
- Il va mal, paraît il ?..
—Absolument perdu I.. Une af- drai !.. 

faire de quelques jour*. .Et moi 1.. —Une corvée que je t’ai value 
Pourrais-tu me dire comment je là !..
vais ?... Ça, c’est vrai I.. étais je ne la

—Toi.. tu es sauvé I.. Tu restes, regrette pas.. Ni toi ni moi ne
sommes allés à l'évêché depuis un 

Ah ! cher an., c'est un toit, mon cher!..
L’évêqne ne nous connaît pas.. : 

avec nous ne

i ffiction.

quand je lui ni dit que peut être Je

votre explication ! .

dans l’ombre.
—Bon-oir, les Herbiers I. '.

fais exception pour lui.. Mui* ton

—Mon cher ’!.. Je m’en souvien-

si tu veux U .
—Si je . veux ?.. 

ami !..
Et il lui serre la main »..
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¥та* “LE MADAWASKA”
Journal Hebdomadaire w EDWUNDSTON, N. В.

■Ecole du 
Baker-Brook

Daigle, Emely Collin. Eioi Michaud 
Baker Brook ; H. Bégin Québec ; 
Mde Ovide Laplante, Riv. du Loud ■ 
J. E Richard, Québec ; Ed. Levas 
seur, Anderson ; Mde Emile Dick- 
ner, Riv du Lo-p; George A'.ain, 
St-Antoine ; T. H. Bell, Moncton ; 
J. H. Leblanc, Montrai ;J. K. Fon 
taine, Waterloo ; N Moher, Montré­
al ; J. Eug. Qalibois, Quebec.

f 
J m

Fondée en moo 6

LA BANQUE PROVINCIALETARIF D’ABOJN NEMENTS - • Payable strictement d’avance
CANADA

V9:: ■ ШШPOUR lo MOIS de SEPTEMBRE 

Résultat des examens écrits 

Points oonseivés sur 100 
Grade VIII.—Alma Cyz 85, Irè 

ne Cyr 6'),
Grade VU—Ora D'Aigle 68, 

Emma Bouchard 65, James McKen- 
ііе 49, Emma Baker 48.

4 Grade VI.—Eloi Nadeau 78, Aida 
St-Jarre 70, Berthe Clair 69, Dora 
Cloutier 65, Léona Marquis 47, Iré- 
née Cyr 43, Gérard Gagnon 30, Al- 
phée Marquis 25. * ...

Grade V.—Edna Nadeau 70,Clau­
dia Gagnon 64, Ernest Hébert 61, 
Alexandrine Côté 55, Cécile Joncs, 
54, Alb rt Hébert,53, Hilaire D Ah 
glu 50, Sophie Baker 46, Evelida 
Marquis 42, Josepli Bouchard 36, 
Adeline Baker 38, Al berline Daigle 
%*. Denise Bouchard 84. j

Absente.—A irienne don cas. i
Assiduité Parfaite.

Alda St-Jarre, Alexandrine Côté, 
Cécile Joncas, Claudia Gagnon, Do­
ra Cloutier, Edna Nadean, E’oi Nu 
dean, Emma Bouchard, Ernest Hé- 
liert, James McKenzie.

Département Primaire 
Grade IV —Stanislas Cyr 84,Léo­

na Cyr 80, Axilda Marquis 74, Léo 
Parfaite Assiduité. nic СУ 72' Irène Saucier 69, An.

Eva Bonenfant, MalvinaCaonet- ^ ne8ti',e Bon
te, Luc Caron, La lira Pelletier. Ma- ' Um,t,er ®5'

ne Bouchard, J,aura Ouellet, АІЬс- ’
ni Martin, Eva Nadeau, Stella Gar- Absente.-Oliva Bouchard, Vin- 

rily,Lizzie Coulomlie,Annie Daigle. ,
Wilfrid Caron, A. Pelletier,1.1. ng ° c^rvé,s Pendnn‘ »• moisi 
Pins Lang, Stella Bouchard, Geor- I” ~1)ol?,ès ЬапІ,У 98-
gina Nadeau, Albert Morin, Geomi- ^‘"e СУГ 97’ Antolne D’Aigle 95, 
na Saucier, Aurore Nadean, Albert ‘‘don,lne Gyr 93, Honoré Marquiti 
Caron, Albert Beaulieu, Prime Ca- Blanche Michaud 88,Charles
ion, Josephel St Germain ^ôté 85, M°de*te Bouchard 80, Léo
і-.- D'Aigle 79, Autoni Gaudreault
Departement Primaire, Sept 1945, yg

Albéni Caron 97, Virginie Lang GradeII.-CécileD'Aigle98,Roi 
97, Cither inc Gurrity 95, Gloiia se Anna Marquis 98, Valentine Lé 
Lang 91, Rose Anna Co'ulombe 87, vesque 98, Alex Ciair 97, Léontine 
Cécile Daigli 86, Liguori Soiicy 86, ^t-Germain 97, LorainaCyr 97, Al- 
Léo Caton 85, Axilila Na-leau 86, mida D’Aigle 95. Benoît Martin 95 
Ida Pelletier 84, Réginn Caron 84, Jo,m Baker 95, Léonie Martin 93, 
Anna Nadean 84, Giilieit Nadean l-éonide G ignon 90. Valentine Ga- 
‘3, Thomas Morin 82, Imclda Pel «non 90 Willie Buiney 90, Canltl- 
1. tier 82. Frederic Nadean 81, Iré- '« Chassé 78, Rosalie Morneault75, 
ne Bouchard 80, Leonid , Nadean Alcide Bouchard 60, Edgar Morin 
80, Emile Caron 80, Rusée Nadeau 50, Antoine Morin 48, Augustin 
80, Josephel Coulomlie 79, Emile Bouchard 45, Lévinie Morneaul* 
Soncy 79, AljuaSt-Gvrmain 79, Al- 89. ,,
bel t Lang 77, Emile Nadeau 76, A- Grade I,—Sylvio Martin 98 Iré 
•Uim Morneault 76, Alfred Banvii- née Thibault 95, M. Anita Alb rt 
le 7-і, Patrice Pelletier 75, Prime 95, Patrick Nadeau 95, Léonie Bous 
boncy 75, Diana Banville 75. Jean chard 93, Alphénu Chassé 90, Rose 
Paul Daigle 70. Alma Chassé 88, Yvonne Marquis

88, Joseph Robert 85, Régina Thi­
bault 85, Camille Bouchard 80, Hé­
lène Bouchard 80, Henri ' Gagnon 
80,1rénée Marquis 80 Rose Collin 
80, fttélanic Jalbert 78, Annie Bou­
chard 75, Imeldu Chassé 75, Ray: 
mond Russel 74. Antoine Lévesque 
70, John Bouchard 70, Léo Bou­
chard 70, Lucien Robert 60, Léanne 
Bouchard 50, Mamie Marquis 50, 
Léonard Mudore 25.

Assiduité Parfaite.
Alex Clair, Aline Cyr, Antoine 

D’Aigle, Antonio Gaudreault, B-.' 
noit Martin Cécile D'Aigle, Charles 
Côté, Dolmès Land 1 y, Ernestine 
Bouchard, Henri Gagnon,Irèin-Sau- 
cier, John Boncbard, Joseph R ibert, 
Léona Cyr, Léonie Cyr, Léontine 
Cyr, Léontine D Aigle, Loiaina 
Cyr, M. Blanche Michaud, Patrick 
Nadeau, Roméo Cloutier, Rose Al 
ma Chassé, Rose Anna Marquis, 
Sylvio Martin, Valentine Gagnon! 
Valentin Lévesque, Yvonne Mar- 
quis.

* : ETRANGER
£ : DU CANADA

Inoorporee par Acte dm Parlement en Juillet 1900
Siège Central

Six mois,
$1.00 Un an, 

Soc Six mois,
81.50

іo. JS
TARIF DES ANNONCES

Annonce» légale», première insertion, la ligne ............................ ' Mets

Annonce.,
p*r insertion subséquente.,. .»$ cts 

......... »5 cts

$7 et 9, Place <TArmes, Montréal.:
Ш.

Capital autorisé, 
Capital payé et surplus,

18,000,000.00
$1,663,900.84

ï і *:Avis de naissances, mariages et décès 
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d'emploi, perdu, trouvé, etc,

par chaque insertion... .35 cts 
long terme.

(au 11 Mo. 1*14)
«9 suctursaUs dam Us provinces de QoHec, d'Ontario et du N.-Brnnsmki.

De la mdaon Laporte, Martin Liée.
A dm. du Crédit Foncier Franco 

Canadien
Vice-Pré.. . M. W. F. CARSLBY 

Ce pi titiste
Vice-Préj. - . M. T. BIENVENU 
Adm. Lake of the wood Milting Co.

'to­rn

Alimentation ei 
vue de la pro­
duction du lait

rj §9

: Tarif spécial pour annonces à F lv»oMr
Concilier Légtil.tif 

"Alphonse Racine Ltée." 
T. ,M; M -°. BBAUCHBMIN 
Delà Librairie Reanchemin, Limited 

M. TANCREDB BIENVENU 
Directeur Gérant-général 

M. Martial CHEVALIER 
Directeur Général du 
Crédit Soucier Franco CMdtca

і

HATES LOCALES Certaines causes contribuant a

RENDRE LES FOURRAGES 
REUX.

SAVOU-M. et Mde Nazaire Fortier de 
Québec étaient eu visite cette st- 
maiiie chez le Dr Sormany.

M. G. M. BOSWORTH *
Département Supéri- nr Sept. 1915 

Eva Bonenfiint 100, Malvina Ca 
oneftè 99, Lite Caron 97, Sara Ouel- 
l"t 97, Laura Pelletier 96, Maiie 
Bouchard 9fi, Laura Onellet 96,AI- 
Vide Mai tin 95, Eva Nadean 95, 
C amie Nadean 95, Steda Garrity 
95, Lizzie Conlombe 95, Annie Dni 
?le 94, Wilfrid Caron 94. Irma Глпг 
94, Arnédée Pelletier 93, Pina Lang 
93. Stella Bouchard 93, Wilfrid Mo" 

rln 93, Georgina Nadeau 93, Albert 
Morin 92, Georgina Saucier 92, An- 
rèle Саго" 92.

Cette Banque eat la seule au 
Canada dont les fonds r 
gents qui sont confiés à 
Département d’Bpargne, 
contrôlés par un COMITÉ 
CENSEURS, et dont les place­
ment. sont examinés mensuel­
lement par les Messieurs qui 
composent ce comité à savoir :
Succursale t

BUREAU 01 CONTROLE
(Commissaires Censeurs) 

Fté. : Hon. Bin Ai,*». LACOSTE
ett Chef de 1» Cetif dti bane du âoi

Vite-Prés : Dr B. P. LACHAPELLE
Adm. du Crédit Foncier Franco Canadien

Hon. N. PBRODBAU, N. P.
Administrateur 

Montreal Light Heat & Power Co.

Kojtiгл-dstojv, jr. m.
LÉVITE A. GAGNON, Gérant.

L® goût et l’arôme des diverses 
plantes fourragères dépendent beau­
coup de la phase do lu végétation à 
laquelle ces plantes se tronvent an 

moment où on les récoltes. Par ex­
emple, le foin coupé de bonne heu­
re contient plus d’éléments n . tritifs 
que le foin coupé tard. Il a en outre 
un arôtne beaucoup plus agréable 
et un goût acceptable. On peut en 
en dire autant de la plupart des 
plantes fourragères ; les fourrages 
coupés tôt, bien fanés, sont toujours 
supérieurs atlx plant, a des mê 
mes espèces coupés tard et mal fa- 
névs.

ou ar­
son

A dtd ediébré cette semaine le 
mariage de M. Robert Mi baud de 
l’Iroquois avec Mel.c Lajoie, fille de 
M. Eugène Lajoie, de Levesque 
Office. Nos meilleurs vœux aux 
jeunes époux.
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Оі! annonce la naissance chez M. 
Eloi Francœur de Lvvesque Office 
d’un gros garçon le 9 3-4 Ibs.

La diphtérie continue de faire 
certains ravages en \ illo. Quatre 
nouveaux cas viennent d.* rp décla­
rer dans une même famille. Il ne .se­
rait pas surprenant de voir d’ici 
quelque temps plusieurs cas se dé­
clarer. Quelques parents par crain­
te de la quarantaine, n’ont le méde­
cin qu’au dernier moment et le ré­
sultat est que d autres enfants sans 
savoir mieux fréquentent les petits 
malades guis s'en vont semer les 
germes de la maladie dans lis éco­
les ou ailleurs. On se demandent en­
suite d’ou nous viennent les cas de 
diphtérie II y va de notre intérêt à 
tous, de la santé de nos enfants de 
travailler a empêch r cette vilaine 
maladie de sc répmJre chez nous

Le grain qui \ ient d'être moulu 
est toujours beaucoup pins 
reux que le grain moulu depui- 
longtemps et donne de meilleurs ré 
sultats.

Il faut.donner les meilleurs ali­
ments c est-à-dire les aliments Іеь 
plus savoureux, le matin. Leautoin» 

^avour. iix sc donnent, lo soir, ou le 
jour si Ion veut, mais alors en plein 
air, dans les iateliers, o ù les bêtes 
pourront manger à leur loisir, en 
s'amusants sans y être nullement 
forcées La v»che mange d'autant 
mieux les fourragt s de ce genre qu'­
elle n’a pas besoin d'en inanger dn 
tout,. i, en outre, elle donne des ,ié- 
snltats (mur la noarriture sapplé 
meiitaire consommée de ci tte façon, 
quand bien même cette nourriture 
est de qualité inférieutc.

savon
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1 —.JTOn croit généralement que les pa­
tates vont se vendre un bon prix du 
côté américain, Elles sont puraït-il 
pour commencer ÜM.00 cts sur le 
champ, et on s’attend a les voir mon­
ter à $1.25 cès jours ci. Espérons que 
les cultivateurs américains ne se­
ront pas désappointés cette année 
comme l’année dernière.
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M. Félix Daigle deSfc-Hilaire était 
de passage à nos bureaux hier.

«

NOTICE
Dont forget the place

і
Fréquence des repas

Certains nonrrisseni s prétendent 
qu il est nécessaire de donner plu- 
sieur repas par jour. Une pratique 
Commune ast de nourrir le matin, à 
mid. . t le soir. La méthode suivan­
te essuyée ici nous a donné de bons 
résultats: mélange de foui i agi в 
succulents et de grain pour le pre­
mier repas du matin : quand 
pas est enlevé on donne du foin. 
Vers les trois heures de l'après mi­
di on donne de nouveau de l'ensila­
ge fet du grain. Quand toutes les va­
ches sont Iraittв, npiès cinq heures 
èt demi du soir, on redonne du 
foin.
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Parfaite Assiduité.

Albéni Caron, Ida Pelletier, Ca­
therine Garrity, Obvia Lang, Al­
phonse N.ideau, Iréné Bouchard, 
Josephel Conlombe, Willi» Pelle­
tier, Léonide Nadean, Rose Anna 
Coulomb.-, Emile Caron,Patrice Pel­
letier, Ko ce Nadeau, Ligumi Sou- 
cy, Emile L. Nadeau, Thomas Mo 
rin, Albert Lang, Adam Morneault, 
Azil.la Nadeau, Régina Caron Gil­
bert Nadean, Prime Soncy, Imelda
P. II. tier Ida S..... . Diana B un il
le. Azilda Voulombe, Anna Nudenu 
Hedwi.lgv Pelletier, Alma St-tier- 
main, Meduid Daigle, Ri.hard Pel 
letter, Léo Caron, Frédéric Nu- 
‘Jcau.

We have a complete stock of Mill Supplies al- 

waysoDhand. A specialty of Belting Trojan, Balata, 
1 hist le, Rubber, Leather, Oak extra tanned, Oak Vic­
tor tanned, Oak Viking tanned, Oak Standard double. 
Leviathan and Anaconda Belting, Lacing leather of 
choice, Shingle lies and Lath Ties, Emery Wheels of 
all sizes. Batteries, Spark Plugs. Magnetos, Kérosi- 
me, Gasoline, Machine Oil of all kinds. Gasoline 

Des recherches couvrant une pé- angines “ Waterloo Boy ”, Saws SIMONDS & DIRS- 
node de plusieurs années ont été TON. 
faites pour savoir s’il valait mieux 
diviser la ration en deux ou trois 
parties ; on a constuié quo l'on don 
ne en

WINDSOR HOTEL ce ге-

ЛІ M. C. H. Powers, A reno ; Jos. 
Damais, Van Buren ; F. E. Four­
nir St-Basile ; Puni Lizotte Lille . 
J. P. Duncan St John ; E. M. Me 
Donell, Montréal ; F. S. Thomp-ion, 
Montréal ; J. E. Wilkins Houlton ; 
N. H. James, St-John ; Lt «lie J. 
Wavet, Woorlstock ; W. V. Giffin 
Muiitiéul ; H. B. Tippett, St-John ; 
H. M. Ситі}-, St-John ;Jo.s О їм ion 
St John ; J. P Moonoy Bangor ; F. 
A. Tarbocl. Bangor ; J. N. Carpen­
ter, Bangor ; J. M. Michaud, Cari 
bou ; A. M. Marshall, Fredericton ; 
W. U Stewart, St-Jolm ;U. H. Pal­
mer, Me Adam ; W. R. Uarniein, 
Buffalo ; Joè. Gelliapit*, Bangor ; J_ 
A. Giard, Quéljec ; James Crawford, 
Van Buien ; Hé en Sourie, Ban Bu- 
i-en.

We also buy and sell Lumber of all kinds. Lome 
lumber and random, Shingles, laths, Telegraph Poles 
Railway lies, fence Posts, Hardwood and Sawdust 
etc., etc. ’

tionsteee U8 a CaH and wc wiU give you all informa-

deux parties la même quan­
tité de fourrage des mêmes sortes 
on en obtient d'aussi bons résultats 
que lorsqu’on les donne en trois 
parties on plus.

Office and Store opposite T. Boudreau, Barber 
bhop, near Covered Bridge. 25 Victoria Street.

Régularité des repas.

Chaque repas doit être donné à 
à h ure fixe, et jamais, 
prétexte, on ne dwra changer cette 
heure. Toute variation temporaire 
causera sûrement une diminution 
dans la pro 1 notion du lait, Tout ce 
qui peut i.riter la var-h-s on déran­
ger sa quiétude aurait sûrement 
dvs efl'. ts désastreux sur cette pro­
duction.

.
sous aucun

■

i. W. LUCAS
c

ENltlNDSTON HOTELI I
$ÿ£ Grand Central Hotel ■

Logeaient au Grand Cen­
tral Hotel ces jours derniers :

MM. A. Morin, Hiv du Loup . 
Théo Paillard, Ciaii ; J. H. Lynch! 
St Jaaques j R A Denonceau, Mon­
treal ; 1<. A. Roy, St-Léonard ; J. 
Desjardins, Lévite 1). Therriauljt, 
Joe F. Violette, Vital Cyr, St-laio- 
luird ; Phydime Nadeau, et sa dame, 
Baker Brook : Claude Daigle, Wil­
lie Daigle, >>(1 Michfwd, Anna

MM. Jos S tucier, Grand Falls ; 
Polite X.ill. .ill, Bsk.-r Lake ; Frank 
Bélanger B .ker Lake ; Jos Souey, 
Salem Mass ; J. F. Msr lock Hart 
land ; Walter E-Cornell, Preaqu'il ; 
Johnny Boulot, Long Lake ; Maxi­
mo Albert, St-Hilaire.

E<a.3=ci.-u.aa.d.sto3a, 2ST. B.
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L'eau

La vache laitière a besoin d’une 
énorme quantité d Van, d'autant 
plus forte qu elle produit plus de 
lait et qu elle consomme plus de 
nourriture. C tte quantité d'eau 
peut varier, disons, de 75 livres jus­
qu à 300 livres, en une seule jour­
née de 24 heures. Quand et 
meut doit ou abreuver et combien

d’eau faut-il donner à la foie ? Le 
meilleur moyen de résoudre ce pro­
blème est de tenir, en tout temps, 
de I eau à la disposition de la vache. 
En hiver il vaut mienx que l’eau 
soit chaude, mais le seul moyen éco­
nomique, de la réchauffer est de la 
garder dans un endroit chaud il ne 
serait pas a.antageux d’employer 
des moyens artificiels.

La fontaine ou petite cuve sépa­
rée est probablement la meilleur 
mode d'abreuvage ; maie bien des 
personnes aiment aussi se servir 
dùn auge qui est rempli A interval­
les réguliers et lavé fréquemment 
Dans certaines étables on abreuve 
dans la mangeoire que Von remplit, 
d'eau upièalea repas, mais notre ex- 

( Suite à la première page )
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HAUTES NOUVEAUTEES
Satisfaction et coupe garanties.

Ouvrage livré dans le plus court délai. 
habllTé114 “ 4Ue “0US offroua au public qui aime à être bien

Г..ІХ te. Д'*г* '•“* « I-
Essayez-nous une fois et 

nous à l’avenir. voua serez un client assuré pour

AVIS

8«c“ez k rameur **4 ^^utoùîsu^comm^ Sîtaî
J. H. Nap. GOSSELIN,

Marchand-T ailleur
EDMUNDS TON, N. B.

Will-To-Action
Vour intellect compels you 

to admit the wisdom of being- 
busmess trained. The feel,n| 
o self protection, the plausi­
ble ambition to possess your 
share of luxuries of life, urge 
upon you the necessity of bu­
siness training but in spite of 
the wisdom and desire to beco­
me an expe-t in business 
knowledge, unless you exer­
cise your will power now, de­
cisively, the realization of
T°h»rw M%SW:" '«postponed 
The Will To-Actiou, the De­
termination-To-Do 
exercised.

Enroll now at the 
Moncton Business College 

Moncton, N. B.
Geo. J. Schmidt, 

Principal.
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